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               Le Tweet du Pape François  

« Prions pour tous les malades afin que personne ne soit laissé seul. Que chacun puisse 

recevoir l'onction de l'écoute, de la proximité, du soin. Nous pouvons tous la donner avec 

une visite, un coup de téléphone, une main tendue ». 

                                                                                                                                               11.7.2021 

 

 
 

Pardonner « du fond du cœur », mission impossible ? 

Pardonner ne signifie pas excuser ou oublier. Le pardon ne confond pas la faute et 

l’auteur de la faute, il dit à l’auteur du mal qu’il vaut plus que le mal qu’il a commis. 

Une question qui revient souvent dans les entretiens avec les fidèles est celle de la 

demande du Notre Père : « Pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à 

ceux qui nous ont offensés. » Beaucoup reconnaissent avoir du mal à pardonner « du 

fond du cœur » comme le demande le Christ : « C’est ainsi que mon Père du ciel vous 

traitera, si chacun de vous ne pardonne pas à son frère du fond du cœur » (Mt 18, 35). 

Le mot « cœur » renvoie dans notre langage à une dimension très affective alors que dans 

l’Écriture, le cœur est aussi le lieu de la décision, de la volonté et de l’engagement, le 

centre de l’être qui choisit. Si nous réduisons le mot cœur à une simple dimension 

affective, nous ne comprendrons pas comment pardonner parce que notre cœur sera en 

colère ou meurtri, il ruminera l’offense subie et, sentant ce désordre intérieur, souvent 

légitime, nous nous dirons que nous ne pouvons pas entrer dans une logique de pardon. 

Nous pouvons cependant être dans l’émotion et dans le pardon en même temps. Avant 

de réfléchir à ce que peut être le pardon, prenons le temps de dire ce qu’il n’est pas. 

Pardonner n’est pas oublier 

Pardonner n’est pas excuser : quand une offense a été subie, parfois grave, il n’y a pas 

lieu d’excuser la faute parce que parfois elle est inexcusable au sens propre. L’offense 

commise librement, en connaissance de cause et dans l’intention de faire le mal est objet 

d’accusation et non d’excuse. On peut demander que justice soit faite tout en 

pardonnant du fond du cœur. Si je bouscule quelqu’un par inadvertance, je pourrai 

demander que l’on m’excuse : je ne voulais pas faire le mal. Si je frappe quelqu’un 

volontairement, je demanderai pardon d’un acte libre que je regrette d’avoir posé. 

Pardonner n’est pas non plus oublier car lorsque l’on a vraiment été offensé, nous 

n’avons pas dans notre intelligence et notre cœur la capacité d’effacer le souvenir de 

cette offense subie. Si l’on oublie cela veut peut-être dire aussi que ce n’était pas si grave 

et que notre réaction affective était disproportionnée. Pardonner n’est pas non plus faire 

« comme si » rien ne s’était passé, par paresse, par peur ou par ennui.  
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Pardonner c’est pouvoir d’abord nommer l’offense subie, la voir en face et ne pas la fuir. 

Provoquer une discussion, dire à l’autre que nous avons été offensés est une première 

étape vers le pardon. 

Distinguer la personne et la faute 

Le pardon revient à ne pas confondre l’autre avec la faute qu’il a commise. Quand Dieu 

pardonne, il nous dit que nous valons plus que le mal que nous avons fait. Nous ne 

sommes pas les fautes que nous commettons, nous sommes bien plus grands que cela et la 

dignité de chaque personne humaine est supérieure au mal qu’il peut faire. Pardonner c’est 

dire à l’autre : « Tu vaux plus que cela ! » même si notre cœur est meurtri, même si nous 

sommes dans la peine, la déception, la désillusion ou la colère. Notre cœur peut 

pardonner en se rappelant que l’autre vaut plus que cela, comme nous valons plus que les 

fautes que nous commettons. 

Pitié pour ceux qui font le mal ! 

Mais notre pardon peut aussi se tourner vers des personnes que nous ne connaissons pas. 

Nous sommes offensés par la violence des hommes qui s’étale quotidiennement sur nos 

écrans. Notre cœur est meurtri par tant d’injustices, de viols, meurtres, cruautés, 

égoïsmes… Nous plaignons les victimes, nous demandons justice pour elles et nous avons 

raison, mais prenons-nous le temps de penser à ceux qui font le mal ? Se rendent-ils 

compte qu’ils valent plus que leur misérable violence ? Se rendent-ils compte du mal qu’ils 

font ? Pendant la Semaine Sainte nous chantons souvent : « Pitié pour ceux qui meurent et 

ceux qui font mourir. » Peut-être notre cœur s’exercera au pardon pour ce qui nous touche 

directement en s’exerçant aussi auprès de tous ceux qui nous offensent de loin chaque jour. 

Ils valent plus que ce mal et notre regard doit se porter sur eux comme Dieu lui-même les 

regarde : en voyant l’exceptionnelle dignité de leur être appelé à la vie éternelle et 

cependant souillé par les blessures du péché que le Christ est venu pardonner par le sang 

de la Croix.  

 

P. Pierre Vivarès, Aleteia 

 
 
 
 
 
 
 

Nous avons accompagné dans leur éternité : 

 

-Patrick PICAUD    (+ 6.7.2021) 

 

-Louise FERRAGUT    (+ 7.7.2021) 
 

https://fr.aleteia.org/author/jeanne-larghero/


Offices de la semaine 

16
ème

 semaine de Temps Ordinaire 
 

Dimanche 18 

juillet 

16
ème

 semaine du Temps Ordinaire 

10h 30 Messe à la Chapelle Vœu de Guerre   

Intention : + Patrick PICAUD 

Mardi 20  

juillet 

Férie  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

Mercredi 21 

juillet 

Férie  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

Jeudi 22 

juillet 

Ste. Marie Madeleine  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

9h 30 – 10h 00 Adoration Eucharistique 

Vendredi 23 

juillet 

Ste. Brigitte 

9h 00 Messe à la Chapelle Vœu de Guerre   

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

 

 

Dimanche 25 

juillet 

17
ème

 semaine du Temps Ordinaire 

10h 30 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon    

Intention : + Simone VIDAL 

 

 

 
 

Baptêmes mois de Juillet 

Samedi  17    

juillet 

11 h 00    Baptême Léana DIJOU 

Dimanche  25    

juillet 

11 h 30    Baptême Théo BARBAROTTA 

 

 

 

 

 

 

 



Offices de la semaine 

17
ème

 semaine de Temps Ordinaire 
 

 

Dimanche 25 

juillet 

17
ème

 semaine du Temps Ordinaire 

10h 30 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon    

Intention :  

Mardi 27  

juillet 

Férie  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

 

Mercredi 28 

 juillet 

Férie  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

Jeudi 29 

juillet 

Ste. Marthe  

9h 00 Messe à l’Eglise de Saint Saturnin lès Avignon 

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 

9h 30 – 10h 00 Adoration Eucharistique 

Vendredi 30 

juillet 

Férie  

9h 00 Messe à la Chapelle Vœu de Guerre   

Intention : + Marc MOREAU, + Patrick PICAUD 
 

Dimanche 1 

août 

18
ème

 semaine du Temps Ordinaire 

10h 30 Messe à la Chapelle Vœu de Guerre   

Intention : + Pierre BOURGET 

 

Les mots du curé : 

 

 En quoi consiste cette guérison profonde que Dieu opère au moyen de Jésus ? Elle consiste 

en une paix vraie, complète, fruit de la réconciliation de la personne en elle-même et dans toutes 

ses relations : avec Dieu, avec les autres, avec le monde. En effet, le malin cherche toujours à 

gâcher l’œuvre de Dieu, en semant la division dans le cœur de l’homme, entre corps et âme, entre 

l’homme et Dieu, dans les rapports interpersonnels, sociaux, internationaux, et aussi entre 

l’homme et la création. Le malin sème la guerre ; Dieu crée la paix. Plus encore, comme saint Paul 

l’affirme, le Christ « est notre paix, lui qui des deux peuples n’en a fait qu'un, détruisant la barrière 

qui les séparait, supprimant en sa chair la haine ». Pour accomplir cette œuvre de réconciliation 

radicale, Jésus, le Bon Pasteur, a dû devenir l’Agneau, « l’Agneau de Dieu… qui enlève le péché 

du monde ». Ce n’est qu’ainsi qu’il a pu réaliser l’étonnante promesse du psaume : « Oui, grâce et 

bonheur me pressent tous les jours de ma vie ; ma demeure est la maison du Seigneur en la 

longueur des jours ». 

 

  

P. Nelson F. Vega Opazo 

 


